
Ladambreacommeoce 

do projet de loi 

SAMEDI 15 DÉCEMBRE" 1934 ï 

Les vœux émis 
an Congrès des Maires 

am Jémruml de Reuhmi* « -

vm 

14 du 

r sr l s , 14 eHresabr*. — La Chankrt a 
•barda. vendredi matin, la discussion du 
projet s * loi readac* à r M i t . t l'aaaaiaja-
• a a n a t On asareaé de r i s . M. Eaaaars 
• > * « . , s»ré*is*at de la Coconuasioo.des 
bsiesoe*. a la parois daaa la diacuasioa 
g é o é n l e . 

s Le projet, dit l'orsteor. présente nos 
ira ad* srgeara. DéaRlént» et hôteliers 
»»*4*nt aoasaat k des prix prohibitifs. 
L'exasjératioo da certains prix an détail 
est t u aeaasMs. La ris. courant payé 
W caatiaaa le litre est Tendu dans de trop 
aossbrenx bftteW. 10, 1S et 20 fr. le litre. 
Il fant iatorreair et afir rite. 

« . Oêrceala Martla motet» à la tribune 
•près M. Bartbe. s II fsnt roter le projet 
dans l'intérêt de la masse »grioole, gui »er-
vire de support 4 l'activité indutirieHe. Ce 
projet s e doit être ni une source do raies. 
ai ose oonvelle charge OTxesrétsire. Il fsnt 
prendre dea mesures da salut «t da sécu
rité. 

M. Eamaaasf Roy, rapporteur, expose 
aroe force 1a nécessité de voter les con-
cteelosm da la Oosnmission des boissons 
Uadaax k résorber par la distillation oNi-
gatoire laa excédants de la récolta 1884. 

M. da Caaaaadalalss, rapporteur ponr 
svi» de 1s Coosniemoa des flnsnces. sou-
liane que U projet modifié par 1a Commis
sion dea boissons aurait dea répercoaaions 
financières fâcheuse» 

La Commission dea finanças estime qi:'il 
faut améliorer Isa produits récoltés, »ur-
TetUer pro* atrictoment le marché dea Tina. 
adapter 1a production k la consommation 
nationale. (Applaudissements». 

M. Paras demande que les Algérien* 
soisa* traitas comme lea autrea Français. 
(samtamUaaomasta). 

La discussion centrale est estas. 

Les contre-projet» 
M. Raaasé Jsas . communiât», soutient 

on contre-projet tendent t angtoeuter la 
consommation dû Tin par la diminution dea 
prix et l'amélioration de la qusliti . 

M. Oeraxala-Martla combat le contre-
projet, qui est repoussé à mains levée». 

M. Baylat stoctient le contre-projet so
cialiste qui tend à créer su ministère de 
l'Arricutture un Office nstionsJ du Tin. 
nous le contrôla du ministère des Finances. 

M. Garatala.Martin demande k In Cham
bre de repousser le contre-projet socia
liste dont plusieurs article* sont contra
dictoires. Ce contre-projet est repoussé 
psr 380 roix oe i tre 200. 

M. Jsaa Félix soutient un smetidemm 
qui tend k différencier le recime des ré 
cottes excédentaires d* 1s France «t de 
r i j p i f l l , 

M. Flaadla repousse énergiqwment 
retta différenciation. Tous le* Franc» 
ilorreot être, dit-il, soumis à la mime 
législation. 

fWanca levée k 11 h. M. 
L'amrés-midi. la aéaoce est ouverte à 

15 h., sous la présidence de M. Hei.ry 
Pat*. 

L'ordre du j . i ir appelle la su.te de 1s 
iliamiasinii du projet de loi tendant à t'as-
saiaiaaement du marché du Tin. 

La Chambre aborde la discussion de 
l'article 1". 

La Présidant. — I-v Obsmbre est ssisie 
de osMtors* amendements. (Kxrkamat.i. 

Quelques-ans de ces smendemests sont 
adoptéa et la plupart rejetés. 

La aéaoce est lerée k 19 h. 
Bile est reprisé k 21 h. 80. 
O B continue ht discussion des amende

ments k l'article 1 et 2 et la suite est 
renvoyée k le' séance qui aura Usa samedi 
k » h. La séance eat 1er** k 23 h. 55. 

Parts, 
Cancres d* l'AssoalaUon 
Iran** s été présidé* h l'Hôtel o s Ville, 
par M. sMllssrss. mstre da Toulon**. 

Lan i niajisaslslua ont adopté les w n 
s u t r s n u présentés par U premier* Com
mission 

1* La Congrès demande que. dans les 
cemmunsa où il n'y a pas d'octroi, la 
taxe de casernement soit supprimé*; 

2- Que 1* produit de la patente sup
plémentaire soit attribué aux communes 
sur 1s territoire desquelles sont exécutés 

Ut Monnaie frappe deux médailles 
en l'honneur de Raym. Poincaré 

et de Louis Barthou 
La Monnaie} frappe actuellement deux 

nouvelles médaille*. 
La première présente k la face, vu 

d* profi; à gauche, le portrait de Ray
m o n d Poincaré. et au revers, e n capi
tales. « M. Raymond Poincaré. prési
dent de la République française pen
dant la guerre, a bien mérité de la 
Patrie >. décision qui figure dans la 
lot du 18 février 1920. 

La seconda représente le buste de 
Louis Barthou e n uniforme d'académi
cien, r u de profil k droite. 

Mort de l'archevêque de Madras 
Bombay. 14 décembre. — Le docteur 

B u t è n e Méderlet, a r c h e v ê q u e de 
Madras, est mort hier soir d'une crise 
cardiaque. Mgr Méderlet, qui était d ori
g ine française, fut le chef de la mission 
aalésltnne de l'Inde pendant 30 ans . 
Prélat distingué et d'une haute culture, 
n était vénéré des fidèles de l'Inde. 

3- Que las produits de la taxa d'appren-
1 Usage soient affecté» aux communes où 
travaillent las apprentis et non dans la 
eommunseoù se trouve 1* siège social de 
l'entreprise: 

4- L'exonération da l'impôt foncier pour 
le* locaux d'habitation nouvellement 
construit*. 

Les congressistes ont ensuite discuté la 
question d* l'organisation sanltaire ds la 
Franc*. Sur la rapport du docteur Jau-
bert, maire d'Hvérea (Van . 1* Congres a 
émis I* Toru que l'organisation sanitaire 
d* la Franc* soit codifié* et poursuivie 
d* la façon suivant*: 

1* Obligation pour chaque département 
d'établir un projet d'organisation sanitaire 
avec 1* concours des maires et dsa grou
pements locaux; 

3- Examen de ces différents projets par 
le ministre d* la Santé publique, seul 
qualifié pour mettre au point un plan 
d'outillage sanitaire national; 

* Etablissement d'un plan d'ensemble 
d'organisation hospitalière nationale dans 
laquelle les organisations hospitalières à 
créer, k développer ou k aménager dans 
chaque département, figureront par ordre 
d'urgence, avec la répartition dea crédita 
qui en découlent, étant entendu que 
1 organisation de la prévention et des 
soins à domicile ou à l'hôpital et que la 
construction d'établissements d* préven
tion et d* soins seront placées sous le con
trôle d u ministre de la Santé publique. 

Un amendement sur l'adduction des 
eaux dans les petites communes, présenté 
par M. Braltane. maire d'Herpy-l'Arléslen-
ne (Ardennesi, appuyé par un grand nom
bre de ses collègues, demandant que le 
Congrès Insiste auprès du Parlement pour 
n* pas ratifier le décret-loi du 30 Juin 
1934, fixant a cinquante pour cent la 

subvention k accorder aux communes pour 
l'adduction dea eaux, a été adopté. 

*, 

Une réunion au Sénat 
du Comité 

d'entente franco-belge 
Paris, 14 décembre. — Le Comité d'en

tente franco-belge s'est réuni vendredi, s u 
Sénat, sous la présidence de M. Le Troc-
quer, sénateur, président du Comité. A la 
table d'honneur, avalent pris place: MM. 
Magne t te, ministre d'Etat de Belgique: Dl-
gneffe. président du Sénat; WUmotte et 
Aulneau, secrétaires du comité. 

POURQUOI LES AMPOTÉS 
DE GUERRE 

MANireSTEROfH'DDIlAWlE 
A PARIS 

U Robert Allêgi-tv prss lâsm « u groupe
ment de* Amput**» de guerre du Notd et 
du Pma-de-Calais, nous prie d'Insérer ce 
qui suit : 

lie public a appris Jeudi, par les journaux, 
les grand*** lignée du statut des grande 
invalidée qu'a établi M. Plandln et que las 
Tssjrsssntante des fédération» intli • • •••• 
ent déclaré lnaoesptabis. dans sa forme 
aotueile. 

Comme certaine chiffres ont été publiés. 
II Importe de bien préciser la situation pour 
qu'aucune équivoque ne eubstete sur l'atti
tude qu'ont pries les Intéressée. 

M- Doùméjjrgue, le 3 Juillet 1184. avait 
pris à la tribune de la Chambre un double 
engagement : d'abord que le Gouvernement 
mettrait sur pied, avant la rentrée du Par
lement, un statut dee grande Invalidée, 
ennui te que ce statut serait applicable à 
dater du 1 " Juillet 1034. 

A la chute du Cabinet Doumergue, les 
amputés et lss grande invalidée de guerre 
ont décidé de laisser à son •ucceeseur le 
tempa nécessaire pour présenter le statut, 
qui d'auteurs avait été élaboré pendant lee 
vacances par une Commission composée dee 
représentants dee Ministères des Pension» 
tt des Finances, de la Faculté da ssëde-
d n e de Paris et des amputés et Invalides. 

Le Gouvernement n'a pas mit à profit ce 
délai, et la budget dee pensions a été voté 
sans aucune mesure nouvelle. 

A la suite de manifestations énergiques 
des amputée de guerre, à Parla, M. Plandln 
a. S la hâte, élaboré un projet. C'est celui 
qui a été soumis avant-hier aux Intéressés. 

Lee sommée prévue* constituent, nous le 
reconnaissons volontiers, une amélioration 
de la pension des amputés. Elles sont Infé
rieures à celle» qui avalent été fixées par 
la Commission dont nous avons parlé plue 
haut. Que M Plandln présente au vote 
du Parlement dee sommée différentes de 
celles de la Commission consultative, c'est 
son droit de chef de Gouvernement. Nous 
ne le lui contestons pas, nous regrettons seu
lement sa parcimonie pour l'utilisation de 
fonds rendus disponibles par la disparition 
des pensionnés. D'ailleurs le Parlement se 
prononcera en dernier ressort. Sur cette 
question de chiffres. M. Plandln n'était lié 
par aucun engagement. 

11 n'en est pas de même pour la date 
d'application de la lot. Là, rengagement est 
formel. Il a été prie en présence de toute 
la Chambre dee députée. Il figure au Jour
nal Officiel. M. Plandln n'a pas le droit 
de s'y soustraire. 

De cet engagement. M. Flandln ne tient 
nul compte. Non seulement 11 ne fixe pas 
au 1 " Juillet 1V34 la date d'application 
de la loi. mais 11 ajourer» le paiement des 

née qu'il promet : un tiers sn 3935, 
deux tiers en 1936 

Or. les amputés de guerre savent par ex
périence ce que valent les promesses de ce 
genre. Bn 1931. Parlement et Gouvernement 
leur avalent promis, pour les années sui
vantes, une amélioration qu'ils attendent 

A préfet t e l M b reprochés 
î rAssJstisce pgeaeoe 

fa Nord 

La question est donc très nettement po
sée. Les amputés de guerre ne sont pas In
transigeants sur les chiffres qu'ils arasent 
d'abord espéré obtenir. Mais 11 est un -point 
»ur lequel lia ne peuvent pas céder :-c'est 
celui ce la date d'application. Ils ne veulent 
plus attendre parce qu'ils n'ont plus con
fiance 

Ils demandent le paiement total Immédiat. 
parce que sur ce point précis, 11 y a ' un 

Parmi les nombreuse* personnalités et {engagement formel du gouvernement précé-
lea parlementaires présents, se trouvaient dent. C'est ure question d'honnêteté 

^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ a a j s j j 
faite sur lesquels enquête M. Plytas. ins
pecteur général, venu de Paria tout exprés. 

rssrnléâsaiiaiit encore, nous avons publié 
la lettre s a r m a i par M. le chevalier de 
Vrlére. ancien sénateur de Belgique, s u 
sujet dsa enfants Patteeuw. 

Un fait nouveau a été porté à notre 
connaissance. 

Par Jugement de la Chambre du Conseil 
du Trlbunal-clvU de Lille, en date du 37 
avril 1929. deux enfants, Jacques Sonne-
ville, né à LUI* en 1923. e t sa soeur Odette, 
née à Lille en 1925. étalent confiés à la 
Société de patronage des enfants morale
ment abandonnés. 68. rue Léonard-Danel 
i Lille. Jacques SonnevUle fut placé à 
'orphelinat de* Soeurs ds la Charité. * 

Loos. où 11 se trouve à l'heure actuelle. 

Odette SonnevUle. confiés aux soins de 
l'orphelinat dea Filles de la Charité, à 
Lille, fut envoyée, c i Janvier 1990, au 
sanatorium de Zuydcoote. L* 36 octobre 
1*31, le directeur de cet établissement 
reçut, de M. l'inspecteur départemental 
de l'Assistance publique, un arrêté d'im
matriculation qui inscrivait Ja petite 
Odette à l'Assistance publique. L'enfant 
fut donc remise à ce service. 

Tin peu plus tard, la Société de patro
nage ds* enfants moralement abandonnes 
demanda ds* nouvelles de sa pupille au 
directeur du sanatorium de Zuydcoote. 
La Société apprit ainsi l'immatriculation J 
de l'enfant sur les registres de l'Assis 
tance publique. 

Elle réclama l'enfant, mais M. Lespl-
nasse resta sourd é ses appels, ainsi qu'a 
ceux de M le Procureur de la République, 
qui lui demanda des explications. 

La Société de patronage, à qui on ne 
veut paa rendre l'enfant qui lui a été 
confiée, a l'intention de déposer une 
plainte si elle n'obtient paa satisfaction. 

» 
La mise en défense 

de la frontière du Nord 
M. le sénateur Paul Bersex rient de 

recevoir de M. le général Mauriu, ministre 
de la Guerre, la lettre suivante: 

Monsieur le Réaateur, 
Par lettre en date du II nor.nbre MM, 
us ses» bits voulu me tranamsttrs le teste 
un TOBU adopté par fCàéae dea Oombattao', 

la grands guerre ds l'arrondiseencot ds 
Osasse*!, 

J'ai re.onne.ir 4 , .on* faire connaître e-if 
« M e c , de la frontière du Nori retient 

actuellement toute mon attention. 
Plie a fait '.objet é'étuara trèa eomplplètes 
te rote i-.ir le Parlement de nouveau* cri-

dits destiné, à poursuivre l'orraaisation défen-
frentiéres TS permettre de reslieer la 

'première trancha des travaux de fortiflration 
VOTSisnenr-e dana la région de VaTenr:ent,*i ,1 
ds îfsuheuge. Iles ordre» «ont d'or» a el déjà 
donnés 4 et iujet aux orxxues locaux d'exécu
tion 

Dernière Heure 
et 

Les socialistes 
Is défense nationale 

MM. Roussel et Naudln, sénateurs, etc. Le 
comité a adopté le vœu suivant: 

< Le Comité se faisant l'écho de l'émo
tion provoquée en Belgique et dana cer
taine* réglons françatses, par l'annonce des 
mesure* prises ou projetées par le gou
vernement français a l'égard dsa travail
leurs étrangers, émet le vœu qu'il soit 
tenu un compte particulier de la situation 
fait* aux travailleurs belges, et charge son 
bureau de transmettre ce voeu au minis
tre du Travail. » 

La remise de l'insigne d'an ordre 
japonais 

au Président de la République 
l 'an*. 14 décembre. — Le Président île 

la République s reçu vendredi après-ni !>, 
en audience-, l'ambassadeur du Japon, 
XL Xartatr Set» sali, su nom île I V M -
pereur Iiirohitn, lui a remis les Isisigats 
de l'ordre suprême du Ciiryssutlième avec 
une lettre sutocraiehe. 

St. AJbert Lebrun a sn i s imt fnit par
venir ses remerciements k l'empereur du 
Japon. 

LES PALMES ACADÉMIQUES 
Trsri>. 14 «-jéVemrirc. — Le ministre de 

l'KduostrOn nntion.il*' f-i'l r-«ir.naïtre, fjs'gej 
raison «hi trarsil de prépar.11 sssj ,!e U 
promotion de jnnrirr de* sssjsscg acadé
mique*, il ne pourra »"fre fuir érut d - c.iii-
didaturea qui parriendreien* nu ministère 

ï'Kducatiun nationale npW's le 'Ji) dé-
cemhr»». 

D s u t r e pitrt, il ne fera plus ilérerne, 
rtartir d** la mâme dstc. de distinction* 

nirertiitaires sn cours ue ccrémoniés ofn*-
cielles. 

L'sttrihntion à titre exceptionnel de 
es distinctions ne pourra être reprise 

<«u*à rmTssinn de cérémonie», postérieures 
n la publication sn « Journal officiel » M 

tromotioij normale de janri**r lattS, 

sonmertrs ce différend A 

on d» «oumrttr- A 
• rd-é-nt ds frontière 
tilt- laisserait de 
i sreitrs2«. 

Avant le plébiscite de la Sarre 

LES TH0CPE3 ANCLAISia txtaVUtQUsUs A CALAIS, ARRANGEANT 1XUK MATÉRIEL 
AVANT LXU« DÉPART POUF SAJWEaWuCK J|„a4. Piole Presse.) 

Veeci ut Criwrrrrx Dwrsriuja», A SAinàttScK. où SIRONT 
U X TROUPES rarVOTaXi DANS LA SARJU. " 

LE MÉRITE AGRICOLE 
Le ministère de l'Arrioiiltnre fslt con

naître que les registres d'inscription des 
candidatures à la décoration du Mérite 
agricole, en vue de la promotion de jan
vier 1A3A. seront clos définitivement le 
20 décembre l i m . 

• 

U n a u d a c i e u x c a m b r i o l e u r 

eut a r r ê t é à A r t - a s 

A la suite d'ur.e douxalne de rem- \ 
. # • 1 «11" i br'oiage» commis dernièrement 

r a i d i t e n i O U l d e U X m i l l i o n s • région de Montreuit. Saint-Pol 
. , . , « , . j paume, la gendarmerie est parvenue, «près 

d e P i e C e S d Or d a n s d e S j a r - ' r a a i o i e s receerrhe». t arrêter jeudi soir 
r " «x i» • J ' t , n n o n " n ' Baaud, qui logeait dans un café 

dins, a Wepion, près • de i <*'•*•»»»• 

temps ou tout le monde, et le gtru-
it le premier, réclame avec raison 

le respect des contrats. 11 serait tout de 
même paradoxal que ce soit le gouverne
ment qui donne l'exemple ds renier sa 
signature 

C'est pour protester contre un pareille 
attitude que les amputés d* guerre s* réu
niront demain dimanche, à Parla, à la salle 
Wagram. en un immense meeting qui grou
pera plusieurs milliers de grandes victimes 
de la guerre. 

i » 

En 1918, les Allemands au-

Parta, 14 décembre. — La groupe so
cialisa* s'est trouvé profondSovent divise 
laiteamstl après midi, à r occasion de l'exa
men d u projet d* loi autorisant 800 mil
l ions de défi anses poi r les besoins excep
tions*!* du ministère d* la Ousrr*. s n vue 
d'améliorer la fabrication du mstériel. 

C'est ainsi que M. G. Welll. député du 
Baa-Rnln. s'est déclaré partisan du vote 
d u projet estimant qu'il convient d* met
tre la défense nationale au-dessus de 
toutes les considérations de parti. 

M. Prossard a soutenu une thèse vol-
aine de celle-là. Il a'eat déclaré Adèle a 
la doctrine de Jaurès qui consistait salon 
lui. a faire le maximum pour la défense 
nationale. 

M. Léon Blum a combattu les argu 
ments des précédents orateurs. 

Le groupe a nommé uns commission 
comprenant des représentant* des deux 
tendances: d'une part, MM. Prossard, O. 
Welll et Evrard; d'autre part, MM. Léon 
Blum, Loba* et Htsssel. qui est chargée 
d'étudier le problème du matériel et de 
présenter, s'il y a lieu, un contre-projet 
en séance'publique. 

é 

M. Chamvoux, député de Toul, 
meurt asphyxié par le fax, 
dans une chambre d'hôtel, 
à Paris 

Paris, 14 décembre. — M. Jules Cham
voux, député de Toul, Inscrit au groupe 
de la gauche radicale, était descendu vers 
le 16 novembre, dana un hôtel du boule
vard Magenta, au numéro M. XI occupait 
une chambre au troisième étage. 

Jeudi soir, il regagnait cette chambre 
vers 31 h. et 11 ne sortit pas le matin. 

Le gérant de l'hôtel. Inquiet, accompa
gné d'un garçon, monta et frappa à la 
porte. 

N'obtenant aucune réponse, 11 donna au 
garçon l'ordre de passer par une fenêtre, 
en longeant la corniche et d'essayer d'en
trer dana la chambre. Le garçon y par
vint et trouva M. Jules Chamvoux Inani
mé sur son Ut. 

Une forte odeur de gas régnait dana la 
pièce. Le gérant de l'hôtel téléphona 
aussitôt k un médecin et au commissaire 
ds police. 

M. Lang. commissaire du quartier d* la 
Porta Saint-Martin, se rendit aussitôt à 
l'hôtel. 

Des premiers résultats de son enquête. Il 
résulterait que le député de Meurthe-et-
Moselle aurait été victime d'une fuite de 
gaz provenant du cabinet de toilette. En 
effet, le magistrat a trouvé sur la table 
de la chambre, le brouillon d'un discours 
que le députe devait prononcer prochaine
ment a la Chambre. 

La Noël des enfants 
ses 

LfléJ rtjcsjasam dm CéNNSt i 

si« mmtrûmms» 
L* Comité de pstroaage da la Journée 

organisée au profit d u Noël des enfants 
dsa chômeurs a tenu «etsaredl u n s réu
nion à la Piérautui*. Il a approuvé les 
appels a n i m a l par M. le Préfet à diverses 
personnalités et au pub l i e Une autre 
réunion du comité aura lieu la semaine 
prochain* pour répartir les dons en argent 
entre les commun**. 

Les dons devront servir, avant tout, g 
donner aux enfanta, des friandise*, des 
Jouets et des objets utiles. Les fonda ne 
pourront servir à la distribution d* s* , 
cours en nature qu'il appartient aux S u 
reaux d* bienfaisance d'assurer avec leurs 

Namur 
Numur. 14 décembrn. — Mardi matin, 

lea sxass .ergea d u;._- villa à Wepion, dé
couvraient un trou creusé dans le Jardin. 
Le propriétaire, qui était en voyage, fut 
alerté et, rentré chez lut, il avertit la 
gendarmerie et le Parquet. Une femme 
originaire de Bavière, ancienne dactylo
graphe d'officiers allemands, qui avalent 
été logés pendant la g\.crre à Wepion, a 
reconnu que, accompagnée de deux Suis
ses, un architecte et un hôtelier, elle avait 
fait creuser le sol où, dit-elle, comme aussi 
dana le jardin d'une autre villa, plusieurs 
caisses en fer sont snfoules. Ces caisses 
contiendraient chacune un million en piè
ces d'or et auraient été enfouies lors de 
la retraite allemande, en 1818. 

Vendredi matin, le receveur dea domai
nes a fait entreprendre des fouilles sé
rieuses. Rien n'a encore été découvert. 

Le commandant Jean Frefé 
est condamné 

à hait jours de prison 
avec sursis 

Belfort. 14 décembre. — Vendredi a 
comparu devant le Tribunal correct ion
nel de Belfort, présidé par M. Dleudon-
né, le c o m m a n d a n t Jean Frogé, frère 
de l ' intendant récemment condamné. 
Le commandant J e a n Frogé é ta i t accu-
.-é d'avoir cravaché publiquement 
l'Intendant Deranque. 

Après réquisitoire du procureur Ver
dun e t plaidoirie «le M' J . -C. Legrand. 
le commandant Jean Frogé a é té c o n 
damné à huit jours d'emrjrlsonnernent 
avec sursis. 

Toni Mancini 
a été recouru, non coupable 

par le jury de Lewes 
Londres (Surrey), 14 décembre. — Après 

un procès d* cinq Jours, le Jury de Levés 
a rendu son verdict : Tant Manclnl. connu 
sous 1* nom d* Jack rtotyre, n'a pas été 
reconnu coupable. 

Malgré des charges accumulée* contre 
lui par cinquante témoins, malgré le ré* 
qulaitolre de M* Caaeels. la jury n'a paa 
considéré les preuves apportées par l'accu
sation comme aesea convaincantes, pour 
reconnaître la culpabilité. 

La Jury s'est trouvé e n présence d'un 
dilemme dont on lui a seulement éclaircl 
las drainées Laa délibérations durent 
2 h. Se. Les chargea sont lourdes, mais 
elles n'éeartent pas la possibilité même 
faible de la non culpabilité. 

Vers 10 h., l s Jury rentre dans ta salis 
d'audience. La président ds lsvCour gagna 
son fauteuil. On annonce le verdict : Non 
coupable. Manclnl. prostré, presque hébé
té, ne semble pas comprendre.- Le Juge 
lui dit : Tous êtes libre. Cette fols. Man
clnl comprend e t presque chancelant. 
quitte la box de* acrasés pour s* diriger 
ver* son père qui avait attendu l s verdict 
avec une angoisse presque égale. 

Un don de S.S. Pie XI 
aux rapatriés hongrois 

• de Yougoslavie 
Cité du Vatican. 14 décembre. — Ls 

Souverain Pontife a fait parvenir- une 
lns)ilatente m i n d'argent pour tes fa
milles hongroises qui ont été rapatriées 
ds Tougoslavit. 

Vendredi matin, l'individu a été Inter 
rogé. Ses déclarations douteuses au sujet 
de ces cambriolages feront l'objet ince' 
samment d'une enquête approfondie, 
comparaîtra .-nissi tlev::nt le Trihunul de 
8aint-PoL qni le réclam* pour différents 
méfaits. 

• 

U n c a n t o n n i e r e s t a r r ê t é 

p o u r t e n t a t i v e d e m e u r t r e 

à .Marquise 
Dernièrement. M. Mathon, .M a*hs, de 

Riment , était attaqué par on individu qu'il 
lie put rrcounaitre et qui tire sur lui plu
sieurs coups de fusil qui l'atteignirent sux 
jambes et à la têtr. AL Mathon, assex 
sérieusement blessé, fut conduit dana une 
clinique de Boulogne et la gendarmerie 
ouvrit une enquête. 
' Celle-ci a abouti à l'arrestation du can

tonnier Garbe, de Marquise, sur qui pèsent 
de gravée soupçons et qui, malgré ses 
dénégations, a été déféré an Parquet. 

Une délégation du Comité 
de la propriété bâtie 

est reçue par M. Pernot 
Paris. 14 décembre. — M. P e m o t . 

garde des Sceaux, a reçu une délégation 
du Comité de défense de la propriété 
bâtie, qui est venue l'entretenir de la 
s ituation des propriétaires d'immeubles 
donnés e n locat ion à des chômeurs. 

La délégation a souligné les difficul
tés qu'éprouvent les propriétaires à 
s'acquitter de leurs charges et de leurs 
Impôts. 

Diverses mesuras ont é té envisagées 
pour sauvegarder les divers intérêts e n 
cause. 

19SS ?...•» e tc . 
L'instituteur allemand Mans Cordura, 

s>»t particulièrement distingué par son 
stfltuii* menaçante et ses paroles inju
rieuses. Quoique ls police fût alertée aussi
tôt, il a fallu uue demi-heure pour qu'an 
seul policier fit son apparition et ne vou
lût d'aliord même pas interrenir. 

L Ces manifestations durèrent presque 
jusque IS h. et ne cessèrent qu'après l'ar
restation de deux fauteurs de trouble. •«• 

Le naufrage d'un cargo anglais 
dans rAtlantique 

Deux lauveteurë bel fies tant noyés 
New-York. 14 décembre. — Le cargo 

belge c Jane-Jabot » qui procédait au 
transbordement de l'équipage d'un cargo 
»r,ji«i« |'« Usworth a en perdition au mi
lieu de l'Atlantique démonté, a perdu deux 
hommes de son équipage, lorsque sa cha
loupe chavira au cours d'une deuxième 
tentative de sauvetage. Le « Jane-Jabot » 
a sauvé cinq marina de t « Usworth s 
dont l'équipage se compose de 21 nommes, 
c L'Ascsnls > de la Cunard Line, est 
également sur les lieux. 

Mort du contrôleur général 
Lannes 

Paris , 14 décembre. — Nous appre
nons la mort de a i . Auguste Lannes, 
contrôleur général honoraire des servi
ces des recherches de U Sûreté géné
rale, décédé lors d'un séjour à Paris. 
cheg gon gendre, le docteur Portât . 

M. Lennes , depuis sa retraite, habi 
tait Vendôme. H é ta i t le beau-frère 
*e M. Raymond Poincaré. 

Une femme ayant offert 
un gâteau ernpoisooaé à son mari 

qui était à l'hôpital 
neuf pereonnes sont intoxiquées 

Montpellier. 14 décembre. — O n n o m 
m é Martlner. d'origine espagnole, pro
priétaire d'un sa lon de coiffure à 
Beaisrs, e n Instance de divorce avec s a 
femme, venait d'être admis à l'hôpital. 
et sa f e m m e voulant sans doute ce d é 
barrasser promptement d* lui, lui avait 
ta i t apporter, par son ami, un gâteau 
saupoudré d'arsenic. 

U a r t l n e i Invita hu i t a»-»«4«T de la 
•Dfcno a*ne à partager le gâteau. Tous 
furent pris de vomissements violenta. 

CHANGES À L'ETRANGER 
Loaéres : Sur Paria, 7S.0J ; ssr Bruxelles, 

311.00; Kse. sors h*a«ns, 0 » / l« , « 5/S; 
l*r«l à court tara*, 0 1/4, 0 1/2. 

svetf-Terk i star Parla. *M 1/4; sa» L*a-
«r*s. Oab. tressa-., 4.»4 g / 4 ; Bar Brasellsa. 

1M; jsiilat. 1*4; iialisaiir». 

- A rsratc*»». - » ÎÛUl » l 'a lplt . l U 
leone Aaéré Lapas. * sas. 4*1 avait été griè 
r«*s*at hr»:* l*rs é* l'iaeenél* Js elaéau 4* 
MexUaéètéra*. L* silsa - é * l'asaiéeat ait 
actaeilemset a* vingt èécaa. 

Dss Allemands provoquent 
des ineidtnts dans la Sarrt 

à Vaudrevangs 
Sirrelouif. 14 décembre. — Vendredi 

après-midi, vers 10 h., cinquante Alle
mands du Reich sont arrirés en trois auto
cars à Vaudrevange, résidence de M. von 
Papen. Après être descendus de\ant le 
local nszi. ils se rendirent devant le siège 
de l'Association économique ssrrolse et se 
massèrent devant les vitrines. Quand les 
membres de l 'A.ES. qui se trouvaient par 
hasard dan* l ' immense sortirent dans ls 
rue, il* furent acooeirlia aux cris de: s Fai-
aesiuets! Têtes de Français!... Avex-vons! 
déjà ua logement en France pour l'snuée 

Comité ds patronage fait encore 
appa à toutes la* municipalités pour que. 
partout, l'effort le plus Important soit 
fait dimanche prochain. 

Une note 
de S.Ent, le cardinal Liènart 

Sur l'Initiative du Gouvernement aura 
lieu le dimanche l e décembre, dans toute 
la France, un* Journée e n faveur de* 
enfanta des chômeurs. De* collecte* doi
vent être faites pour recueillir les fonds 
uéisssali as a l'organisation d'un Arbre d* 
Noei qui apportera un peu de Jote dana 
des milliers d* forera atteints par l'In
fortune. 

Désireux d'accorder, dans tout* ta me
sura du possible, notre appui a une 
œuvre aussi bienfaisant*, nous prions 
Instamment nos dlonaaalna de faire le 
meilleur accueil aux personne* qui leur 
tendront la main; nous las convions a se 

devint la Cswr iJ 
La Cour d'Aeuens a renés Mae v r a . 

dr*dl, **n arrêt daas m * asTair* s»aa*U*.r 
éoat »Ue argk » eeaaeKr* star ras»** de 
casaatton. Il s'agit 4 e la Cotxxasjgaxe Feu-
à è r s de Travaux paetarc 

t e Î 0 février ceraier. ta Oser 4* Paris 
avait condamné k diverses assagates les 
administrateur» de cette f najalagaja. | ( j f . 
Hodelo. Uonod. Bardi 4 e l%gxe*g*l et 
antres, maia les parties rivflee rééeJsaaat 
des domroagea-lstéréu. avalas**. 4*4 éVJaou-
tée». L'en* 4'aBes. i taj . lgstxl ls as» M. 
Méric souseetaceer de eeat évasa* • K l i a s 
et réclamant'115.000 francs, s'est pas m i s 
en cassation et 1* procès s repris errant 
la Cour d Amiens peur la Seul* eaestion 
des réparations civiles. 

I.e ministère public a admis la légiti
mité de la prétention d* M. aféeic. trompé 
par des notices fallacieuses de k Com
pagnie Foncière. Par contre, il a rapaaaaé 
comme tardive la même deaaaaa* fergegdèe 
pour la première fois, devaat kg Coer 
d'Amiens, par il. l ieroerd d'Auxerre, qni 
réel*me 10.000 franc». 

M* Délais a plaidé pour M. Merle, Le» 
administrateurs de la Compagnie ea t été 
défende» psr M " Lehmsnn e t LaskiB*. 

1 * Cour, dans son arrêt, reçoit la 
demande de M- Mérir e t condamne les 
administrateurs r?» la Compagnie Foncière 
de Travaux publics, solidairement, k lui 
verser 100.000 francs. IL Bernard a été 
débouté. 

- . « j j V 

montrer généreux e n remettant leurs 
offrandes qui seront distribuée* à «eue 
lee enfanta malheureux sans distinction. 

Noua prions MM. les Curés de bien Vou
loir lira an chair* cette note, d* maniera 
k os qu'elle parvienne k la connaissance 
de tous lea fidèles. 

-|- Achille Cardinal Liéaart, 
Erèque ds LUI*. 

VP"*WI R E G I O N S 
L I B E R E E S 

PLUS. 

3-t i rage le 2 8 DÉCEMBRE 
REetSaGNEMEirrs M HIBOUESMILÀI 

Roubaix 
Aujourd'hui, samedi I S décembre : 

Aujourd'hui: saint Masmtn. demalD 
sainte Adélaïde 

Soleil: Lever. 7 h. 3»; coucher. 15 h S3 
Lune: Premier quartier la 13. peux* 

le 20. 
rrévtslona mét**r*logasjues pour la Jour-

né* du IS décembre (Région Nord): Mau
vais temps, ciel couvert avec pluie fève-
nsnt très nuageux et se couvrant par 
Intervalle avec averses ou pluie; tempé-
•s'.ure diurne en hausse; minimum de 
tsmpèiature en hausse sur la veille. 

Caisse d'Epargne: »-h. M a 11 h. 70 et 
de 14 h. k 17 h. 

rre-ée-Rooau 
consultation 

Dirnièr*» Nouvelle» Sttortives 

BOXE 
Maurice Holtxcr bat Augier aux 

points et devient champion de 
France poids plumes 

Paris. 14 décembre. — Ce soir, à la 
Balle Wagram, Maurice Holtser a battu 1* 
Nlçola Augier aux pointa an 12 reprise*. 
Psr cette victoire Msurlce Ooltser 1e-
vlent champion de Franc* poids plumes 

Résultats des combats préliminaires: 
4 reprises de X: Oulllemette bat Temer 
eux points — But reprises d* 3': Paiirho 
Martlnes bat Perrotsln par abandon au 
asss round. — Matton bat Warstcka sux 
points. — Thibault bat Dalx aux points. 

Renseitmements commerciaux 
COTONS 
LiVEBrOOL, 14 ééeeahrs. 

Drésilisa, ssuis* 1; Enpf.eo, 

Mm Ql l i ii 

Taxa. rat*. | Jasa 

1 

bsiass I L 

New- Y«a 

r»»a. Jsas 

12.S2 
l U t 
i:.5J 

li.f.Z 

12 «J 

12.61 

12.44 

12.7» 
i : 43 
12.45 
12.4» 
12.S4 
12.53 
l ! . l ! 
12.51 
12.51 
13.41 
12 35 
12.27 

12 80 
12.51 
12.J4 
12.47 
12.41 
11,5» 
l î . H 
1247 
13 *« 
1252 
12.44 
12 44 12.27 

_ _ Aax parts é» l'Atlantiqtis. 
4.0O0; sas ports da Golfs, 14.000; aax ports 
du Pselaoua. 12.0O0. 

esfsraaliaaa — Pesr ls Grande-Bretagne, 
24 000: France et Continent, 4.000; Japon et 
Cala*, 12.000. 

Revue da marché de New-York 
kssr-ToTk, 14 décembre. — le» gt*ék-

Fxehange a été késitsat et étroit, à la eéaaee 
é'a*i**ré's*l, «xeesnioa (ait* s * «**l**e* 
askals sstsslaés sur dss valser» é» premier 
plsa. Ds* pris** a* béaéâess est sa Ils* sar 
naslgass-BB*» es* valsers gai a* ssat partie» 
Hlraaaiat bisa Isaass es* tasses dsraisra. K* 
alètara, la cota a montré p*n 4* ajodiéeationa. 
gso.000 titres ont été éeasojss. L'severtars 
s été Irrégnllér». Lss valears * leader s ent 
4*4 pis» l a m a . La lea sa* a a géaéral* d» ,s 
matin** s été aéaltaate svee éss taetaatlsna 
étroites. Les seaats est porté sar les mises, 
les cbeotlaa de 1er et lea sciera. Laa laéaa-
trUIrsa et las servi*** rshlles eat été trrégs» 
liera sava •*se*S| s** de 'làaagasaast d»B» 
l'aeres-midl. Ls elotsre s été sesteaa* avec 
éss écarts aégligaaoles. -• -

des Longuas-Bales: à 
pour adultes. 

Disawaaaxre d'hjgténe sociale éa ron té
nor, 41. ru* d* Cassel. à 14 h , consultation 
pour edulta*. 

Balsa Municipaux: Piscine et Baignoires: 
de » h à 11 h 30 et de 15 li » 20 n 

«Sauné* artistique da Cercle pslxgsett*: 
è 12 h.. 7. Oranda-Ru* 

Pétt S* U Croix Rouge: g 20 h 30, 7, 
Grande-Rue. 

, loge, parait laisser un* trop grand* pelas 
j au vent quand 11 aouffle e t l 'état da* 

chassa pourrait entraîner u n Jour ou 
l'autre la chute de plusieurs pièce*. 

Par ailleurs, la marquise sur las quais, 
mérite plus d'un» réparation, car au* est 
loin d'être imperméable e t plus ' d'un* 
fuite n* garantit plus les lujagauig con
tre la plut*. 

D* plus, beaucoup est iment que l'on 
pourrait encore Intensifier l'éclairage 4 * 
la sali* de* Pas-perdus. 

Toutes ces doléances sont parvenues à 
l s direction «H la Compagnie du Mord. 
qui a fait savoir tout récemment qu'elle 
allait prendre toute* mesures utiles pour 
satisfaire aux- déairs exprimés. 

U n'y a plus qu'à attendra l'exécution 
du projet qui permettra d'embellir la 
gare a qui un soupçon d* rajeunissement 
AS ferait p a s mai. 
Linge de table. L. Cavelte, 73, r. Nain. «44 

Le Préfet du Nord inaugurera 
dans un mois 

un abri-modèle destiné au service 
de la défense passive 

l i est fort probable que la première 
visite officielle de M. Oulllon, préfet du 
Nord, à Roubaix. aura Heu le 84 Janvier. 
En effet, r Administration du département 
du Nord a promis a M. Louis Watlue. pré
aident de la section local* d* la Croix-
Rouge, de venir Inaugurer ce Jour-là. 
l'abri-modéle qu'a installé le service de la 
Défense passive. 

M. Louis Watine, dont on connaît 
l'étonnante activité, a bien voulu noua 
dire comment avait été conçu cet abri-
modèle qui doit servir avant tout sux 
cours pratiques des s secouristes » et dsa 
< sssltt-n'T» du devoir national », grou
pement qu'il préside : 

s Cet abri sera Installé, nous a dit H. 
Watlne. dans les cave» des établissements 
Wlbaux-Florin, rue de la Pcase-aux-
Chêne*. Les ajmdlosts médicaux, les auto
rité» militaire» et des architecte* ont été 
consultés à cet effet. 

s n o u s avons choisi es t endroit pare* 
qu'il offre trois eortiee. sur ls» rues Cuvslle, 
Rlchard-Lanoir et Posea-aux-Chènea. Ds 
plus, quatre stages forment au-dessus des 
caves un s mataiaa a particulièrement effi
cace. 

s cm pourra accéder à la cave-abri au 
moyen de « sas » genre d'Isoloirs qui 
Interrompent la communication avec u a 
milieu dangereux 

« Tell* qu'alla est, cette cave qui peut 
contenir 360 personne*, pourrait éven-
tuaUement servir d'abri e t de poste d* 
••cour» pour lea habitants des environs 

s Dans cette cave marne, nous avons 
fait aménagiii des vestlslrss comparti
mentés en tollaa huilées, des «ailes de dou
chas, un étavega spécial pour prmègei 
contre le* projeclllsa 

* Notre but est non seulement de taira 
travailler c sur l s terrain » nos brancar
diers-secouristes et nos assistantes, mais 
encore de montrer la vote pour que se 
multiplient de* abri» de ce genre dana les 
différent* établissements industriels de la 
ville. Car mieux vaut u n e mult i tude d'abri» 
de 300 pereonnes qu'un nombre reeCrelnt 
d'abri» pour mille personnes ou davan
tage. 

e KnBn. pour l'évacuation dss gas, un 
système da ventilation m u par moteur — 
qui pourra aussi produire la lumière — 
dirigera le» vapeurs nocives vers une che
minée de trente mettras 4* hauteur. 

Nos ambitions sont modeste», car nous 
n'avons p u construir* de véritable abri-
typa en pyramlds, e»n»W*bl» * ceux qui 
doivent être créés officiellement, car e* 

^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ satisfait* 
d'avoir tait u n «ffert qui, nous rasaironi . 
«ara Util* pour l'etrtrsiixetnent de» contin
gente destiné» à la défense passive des 
population» civile* ». 

Nou» ne pouvons due féliciter M. Louis 
Watlne ds son heureuse initiative e t 4 e 

qu'elle entrât lima dan* 
l'éducation des civil» qui doivent, au osa 

bassin, sa porter au ascour» d'autres 
civil». 
Rail* rose. Tr. bon café, 500 g r : 7.se. M* 

Va-t-on isÉlBir k tare ? 

On sait que r u ta fréquence des réela-1 
maUors», on rendit plu» coquet*, il y e 
deux ans, las «berça d* la gare. 

Ce. depuis quelque t i a u i i . de nrnivilUi 
réclamations sont parvenues u n aan •)*. 

« n effet, la f»e*sé* d* te. saga e * e s t 
Installé* une vaste verrier*, (eue riksg-

LA GRANDE-RUE EST INONDEE 
DE LUMIÈRE ELECTRIQUE 

Nous avons longuement exposé, «n son 
temps, le programme d'électiiflcatlon des 
rues de notre ville, programma dont lea 
premières application» sont noriniM* et 
ont reçu l'approbation, générais, c i tons s n 
tout dernier lieu la suppression d* l'éclai
rage au gas dan» la rue de Lannoy Jus
qu'à la place exalnta-xaisabeth et , enfin, 
depuis hier. la transformation des réver
bères par de Haute candélabres dana la 
Grande-Rue. 

La pose de ces candélabres électrique» 
au nombre d'une trentaine, de la place 
d* la Liberté s u Pont du Galon d'Rau. a 
été terminée dans la Joui née de vstsdsadi 

II» ont été ml» en « M a vendredi dan» 
la «oirée et o a t sorti enfin de son trou 
d'ombre cette partis de la Grande-Rue 
qui aboutit au canal. 

AVEZ-V0US V U ? 
14«. rae du Collège. Roubaix (TéL tggJO) : 
un* peaa r 
tarage, un* chaaaalaia» e t une 
Venise. L* toat : l t frase». Sa»M7d 

LE GÉNÉRAL NIESSEL PARLERA 
DU < DANGER AERIEN » 
DIMANCHE SOtt, A LILLE 

Noua rappelons «rue M. le général rT*s»-
rl, ancien inspecteur général de l'astro

nautique, ancien membre d u CotzseO asasé-
rteur de la guerre, viendra ctooner. aaDe 
Industrielle, rue de 1-Ropttsl.tWlgsaara, à 
" "a, la dimanche l e Hlmainr», 4 s ) R-, 
une grande oonféxenoa sur * La 4asjajsr 
aérten » et U protection ds la pe*v*x»»»terj 
«vit*. 

On peut trouver des entrés» g la Mai
son Coupieux. 84, ru* gequsiHiula». 

LES fTMEVRS DS r V I Jslogaalirt 
parfois les rameurs d* cigare* *t 4 * éiga-
rettaa, que la Régi» fiaiiaalaa 
seul» fsvertaar par la création 
de nouvelle» variété» de 
cigarette* SXCIBSKCIBSKSBX. 

La mis* sn venta réesnto d u ssalertatl 
SAINT-CLAUDE, mélangs da ta»*** ex
tra pour la pipe, vaant d* Isur asemiai 
la vanité ds l*ur» crainta*. La axésjaat 
rouge, brun et or de M grammes 4 s 
eceferlat! aAINT-CLAtTDI à I frastes 
répond sux desiderata dea rumeurs 4 e 
pipe les plus rafn.iés, 

LA FETE DE LA CROIX-ROUGE 
Le Ctasaité 4e la CroU-Rouge aos*» prie 

de rappeler que la aotrée 4 e rsaomsaano» 
qu'il ua gaula» au profit da sas artmes , aura 
lieu aujourd'hui seaiadl. à M n . a», aan» 
te salte dss fêtes du Cerete ds t1a4a»l i l» . 

Pour la bonne organteatton d u g a a s u -
», te comité aérait r»f m i n a i — n t a n s 

vouloir tnea êta» sagwtea 4 l-lktajag, amas. 
rentrée ds l s salis devant être i t f i i i i . a i i 
ment In tarait* pendant raaéiixplou êtes 

n jagte également de noter que Isa pto-
a louées qui ne sersisnt mas esxmx>éa» 

UN GALA D'ART ULLOIS 
AUX «FLAMSEAUX» 

La via éffaeè* d'aise** gaatxsaka a u 
lliÉruaami quotidien ». tel est ta états «à» 
U oonlérencé que fera le poète l i s a i s Léon 
Rooquat. an la salte laifaaéilslte. e* aaér 
à SI heur*». 

Dss snsxeuu earont ln»w prêté» ; 
«aequaWM sxaoquet e t mfi» 4SS 
cour» de aSjlJa 

ejaajBBBBM 

â »*xe«B*»B*K*»l 
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